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pays qui en ireoit le plus. A part
2h!iisses, l'Allemagne achète peu 'le

el c, et sur $51,578.103, somme
i.des saindoux exportés, elle en ra-

444h r $17.511,542: l'Angleterre et la
lil.udt'. $15.746.9,46 et $5,881,824 res-
j.4i--iiveent. Le -reste est livré à plus 'le
>(,Î\.ite-dix Ftats ou colonies. Sur les

'::fli.276 de lard, Il en rest~e $22.712.-
I;iis le Royaume-Uni et $1,311,5601

>l iîî..iitt en Allemagne. L'Angleterre
lot1i encore pour $14.687.001 de jam-
<i-i. aîlors que l'Allemagne n'en laisse

iii <'t <que pour $110,755.
L. xgleterre est tributaire des Etat---

I«iii poutr les conserves de viandes, et

jtî>ilîià ce jour elle les -a acceptées sans
.*:.'r-i de doutes sur leur qualité. L'ciI

ilt;liîs longtemps on parlait de la falsi-
1 in i des viandes dle con-serve, et beau-
roiii' s'étalent aperçus qu'elles étaient
lin dei répondre aux qualités qui leur

é;îvîdemai.-dées; Il a fallu que la
LuI'ri' faite aux grands syndicats améýi-

<iscontienne cet épisode d'un écrivain
ji.,q- bilen documenté et assez courageux
1,mir aittaquer l'un de ses plus puissants
- i.îIîlis. Maintenant 'les Anglais vo:it
iiflr- des précautions, et il semble que
\144\iîîtîiion dans leur pays de ces jani-

t- de ces viandes soit bien compro-
Iiii,- L'on écrit Ici, dans la presse corn-

i llqu'il sera aisé de les convaincrŽ!
1i les mesures seront grises pour évi-

i'viploi de produits malsains, de vi-
*îdultérées et frelatées. Noud avon,<

'il i peine à croire qu'ils sont aussi
(viîîe cela, et nous sommes sûrs, au
'u'ieque lorsqu'tils se rendront, Ils
fron<>t que devant,-l'évidence d'une
(»It honnête préparation des vlan-

Le mal est trop grand, Il a été dé-
avec trop de force et le jeu des

:iîsa été trop enfantin pour que
!iortateurs à l'étranger risquent d--

-s conserves de viandes amêricil-
tir rester sur les bras.

MACHINE POUR ESSAYER LES
CIGARES

Par C. H. Clandy

radlit du Sclentific American.

*,ri-nijère vue, Il semblerait que la
*îuîîitile des Inventions soit un appa-
-'nîr fumer les cigares. Néanmoins

*'rila un but spécial qu'il accom-
.;I-c précision et dextérité, pour la
i- raison qu'il fume les cigares avec
"'iiformité et une régularité que le
l<r le plus Invétéré ne pourrait imi-
Le but de la 'machine à fumer les

se9t de comparer, au point de vuc"
.. combustion", des cigares dlffé-

.filmés dans des conditions identi.
Personne ne peut fumer deux ci-

*exactement de la même manière-
le même nombre de bouffées de
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Les affaires confié, à notre soin recevront tonte
notre attention. La correspondance est refle-
tueusement sollicitée.

rhaque cigare, avec la même force et la
'litme longueur et avec le même inter.
itlle de temps d'une asptiration à un an-
Ire. Par 'coniséquent, si un cigare brûlait
vîitis mal qu'un autre, l'expert eit tabac
nie ptourrait pas être sûr que le tabac est
défectueux ou qu'il y a faute commise
par le fumeur. Avec la nmachine, tout est
automatique et les cigares sont filmés
<laits des conditions Identiques.

La machine eît question a été imagl-
tiée aut Département de l'Agriculture
dans le -Bureau of Plant Industry". Ce
bureau fait des efforts systénmatiques
ptour améliorer hi qualité du tabac, en
employanît les méthodes les plus moder-
necs et les plus approuvées dans la sé-
lection des ancienntes variétés et en. cré-
atnt et établissant de nouvelles races pos-
sédaiît à un degré marqué les caractères
les pîlus dlésirés dans les diverses espè-
ces de tabac eut demande sur le tmarché.
Un cigare se compose de trois parties
l'intérieur oit "tripe"; la "sous-cape" ou
".première -enveloppie" qui maintient la
tripe; la "cap)e" ou "robe", ou feuille ex-
térieure quti maintient plus fermement
les deux priemîières parties. don-t l'ensem-
ble forme la "poupée", lui donne un cer-
taint flini et, dans utne cer àaine mesure
cont rôle la "coustion". ___

Comme l'épîreuve filiaie d'uîî cigare
conîsiste à. le fulmer, la "combtiton" est
une qualité des pins Importantes pour
une feuille quelcoiîque-sa régularité, sa
vitesse, le temîps petndant lequel le ci-
gare reste allumé, sa tetndantce à phar'
bouiter, la qualité de la cettdre, le plis-
sage de la robe derrière l'extrémité qui
br-ûle, tout cela figu -re dans la qualité de
",combustion". La machine à fumer les
cigares est empîloyée pour mettre à l'é-
preuve cette qualité de combustion de
cigares différents et de cigares faits d'é-
lémnents similaires et d'éléments diffé-
renîts, comme par exemple d'une même
tripe avec sous-capes et capes différen-
tes, ou de triples différentes avec 'mêmes
capes et sous-capes.

Il se peut qu'on fasse objection au mot
"1Machine" employé Ici-l'appareil étant
à la fois chimique et physique. Mais
Il est Incontestable que toute pièce de
mécanisme dont l'action est automatique
et qui accomplit un certain -travail d'une
manière prescrte, est une machine dans
la véritable acception du mot.

Cette machine se comptose tout d'abord
d'uu apipareil ptour tenir les cigares, deux-
ièmement d'uînautre appiareil d'aspiratioliý
et troisilèmementt d'un appareil rendant
cette aspiration Inter'mittente. Les ci-
gares, ait nombre de quatre, sont placl5s
dans des tubes en verre dont l'extrémité
est élargie comme celle des porte-cigare
ordinaire. Ces tubtes sont courbés à an-
gle droit et pénètrent dans un flacon à
travers un bouchon ; leurs extrémités,
toutes de la même longueur, plongent
clans le liquideque contient le flac on. Un


